
2. Les régimes autoritaires apparaissent dès avant les années 30 :

a) Une culture illibérale :  
Le climat de violence et de brutalité suscité par la Grande Guerre qui a permis la naissance d'un régime communiste, a aussi engendré des régimes qui par contrecoup combattent la menace communiste en employant les mêmes méthodes de violence. 
La brutalité déchaînée par la guerre (notion d’ensauvagement ou brutalization mis en évidence par historien G. Mossé) s'est aussi diffusée dans la vie politique des pays européens. 
Les pays méditerranéens, balkaniques et d’Europe centrale où la culture libérale (classe moyenne éduquée pas assez fournie) n’est suffisamment ancrée deviennent des dictatures.

b) Ainsi le régime fasciste triomphe en Italie peu de temps après la fin de la guerre :
L’Italie est une monarchie parlementaire mais un pays fragmenté par ses régionalismes, industriel au nord et arriéré au sud (mezzogiorno). 
En 1919, il est traversé par de graves troubles sociaux et le modèle communiste séduit non le milieu ouvrier mais aussi paysan toujours marqué par une grande misère qui avait alimenté les flux migratoires vers l’Amérique. 
Mussolini fonde en 1919 les faisceaux de combat ou fasci en italien et les chemises noires participent à des expéditions punitives (organisées en squadristi) pour étouffer le mouvement communiste. L’Italie vit dans un climat de violence. 
C'est par la menace et le bluff que leur chef ( qui fonde le PNF en novembre 21) parvient à se faire nommer président du Conseil en octobre 22 après la Marche sur Rome. Dès lors la démocratie parlementaire (après l'assassinat de l’opposant socialiste Matteoti en juin 1924) disparaît avec la mise en place des lois fascitissimes en 1925 tout en maintenant la monarchie.


c) D’autres pays deviennent des régimes autoritaires dirigés par des militaires : 
- coup d'Etat de Primo de Rivera en 1923 en Espagne 
- Pologne de Pildsuski en 1926, 
- Portugal en 1926 qui prépare l’arrivée au pouvoir de l’économiste Salazar qui dirigera le Portugal jusqu’à sa mort en 1970, 
- Hongrie de l'amiral Horty dès 1919 après l’écrasement du régime communiste de B. Kun...).

Dès avant la crise de 1929, le modèle démocratique est remis en cause dans nombre de pays européens qui hésitent à suivre le modèle fasciste et tendent plutôt vers des régimes autoritaires qui s’appuient sur l’armée et les élites traditionnelles (Église catholique ou orthodoxe, propriétaires terriens, noblesse) tels la Roumanie et la Yougoslavie (nouveau nom en 1929 du royaume des Serbes, des Croates et Slovènes dans les années 30 (=> assassinat du roi Alexandre Ier en 1934 à Marseille).

III. La crise de 1929 fragilise les démocraties libérales incapables de stopper l’agressivité des régimes autoritaires et surtout totalitaires.

Une crise (krach boursier des 24 et 29 octobre 1929) se produit aux E.-U. et se diffuse à l’ensemble de l’économie mondiale (système des dettes interalliés). Des répercussions sociales dramatiques non seulement aux E.-U. mais aussi en Europe. Parmi les pays les plus touchés, la République de Weimar qui sombre dans l’instabilité gouvernementale et la violence de rue.

A)	L’Allemagne bascule dans le totalitarisme nazi :

1. La conquête électorale :
 
Les origines du NSDAP 
La dimension anticapitaliste du programme en 25 points (24 février 1920).
Les succès électoraux dans les années 30

2. Pourquoi le nazisme submerge-t-il l’Allemagne ?:

1. effets dramatiques de la dépression ;

e) Le discours nazi répété à l’envi :

· peur du communisme : 

· humiliation née du traité de Versailles : le Diktat ; l’occupation de la Ruhr en janv. 1923 ; 	Théorie du complot, « le coup de poignard dans le dos » orchestré par les juifs (assassinat de W. Rathenau, ministre sous la République et dirigeant de l’entreprise AEG) 

· rejet de la démocratie parlementaire dès les lendemains de la guerre avec les tentatives de coup d’État (Les réprouvés de E. von Salomon), les assassinats politiques  et séduction de régimes totalitaires (Italie, URSS) => élection du maréchal Hindenburg monarchiste à la présidence de la république en 1925.

f) propagande du parti nazi et le charisme d’Hitler

g) complaisance des élites allemandes politiques ( la droite notamment le chancelier von Papen, prête à s’allier avec Hitler pour gouverner et pousse Hindenburg à le nommer le 30 janvier 33 chancelier du Reich) et économiques (les nazis ne remettront pas en cause le capitalisme). Voir ouvrages de J. Chapoutot Les Irresponsables. Qui a porté Hitler au pouvoir ? 2025 et Libres d’obéir, 2020.

